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A Marchel Gâ

Kinta pouxa novele o 24 de setinbre 2002, Marcel è trapasô ouaï
matin. Ton invai' de fire a fite, ton sorire, y tio tsan, a tavoa
shloute a tavoa fahlon de no fire mètre tieu in none, de mètre a

pè intre no, t'ire todion prè a rindre sarvise. Na chin è pâ

poechiblc, chin peu pâ to parti don kou. Ne no chintin pardu,
abandenô è to pénô ke ne chin, ne vouin lachiè a nion a plache
de tè fire chua tank'u chametiere. N'irin pâ cholè « Y Fayerou »

y yai oena mase de dzin treste è dezinparô. D'y yô ke t'i è avoui
tieu cheu ke t'a tornò troâ èdie-no a kontcnuâ, a no fire choa. a

no z'édie y zon y zâtre din y chosiété et din a via de tuy dzo.
Onkouo gran machin por to chin ke te no z'â baya.

Mardierite

A Marcel Gard

Quel choc le 24 septembre 2002, Marcel nous a quittéf ce matin
Ton entrain, ton sourire, ton chant, ta musique tes mots de

réconfort, ta façon de réunir les gens, de les faire se réconcilier.
Tu étais toujours prêt à rendre service. Non, ce n'est pas
possible, tout cela ne peut pas disparaître d'un coup. Nous nous
sentons perdus, abandonnés et pour rien au monde, malgré notre
tristesse et notre peine, nous aurions cédé notre place pour
t'accompagner à ta dernière demeure terrestre. Nous n'étions

pas seuls « Y Fayerou » il y avait une foule de personnes émues
et tristes. D'où tu es et avec tous ceux que tu as rejoints aide-nous
à continuer à nous faire compagnie, à nous soutenir les uns, les

autres, dans les sociétés et dans la vie quotidienne.
Encore merci pour tout ce que tu nous as donné.

Marguerite
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